
LE IATIN

D'APR"s H. KAULBACK.

'ENFANT, couché dans son berceau, dort d'un paisible

~l!L smmei; Sn. ange gardien, penché au-dessus de lui, le con-

some ;soavec amour. Cette nuit, dans un autre tableau,
temple nos a fait voir le même ange, les ailes déployées,
l'artiste nous poussant la fenêtre,-qui depuis est restée

l'enfant dans ses bras, pénétrera dans cette paisible demeure, qui
ouverte,par laquellede l'enfant envoyé du ciel. A la demeure

terrestre, fait le pendant du tableau que nous reproduirons

aujourd'hui, que l'artiste intitule le matin, sans doute, par opposi-

tionà l'autre scène, qui est éclairée par la douce lumière de la lune.

io Kaulback s un des plus remarquables représentants de

l'école de Munich. De tous ses tableaux, dont l'enfance fournit le

plus souvent les sujetuc ceux-ci sont les plus gracieux et les plus

aimés.


